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PRIER LE MAÎTRE DE LA MOISSON 
 
Notre Seigneur Jésus a recommandé la prière afin qu’il ne manque pas d’ouvriers 
pour la moisson abondante du salut. Sans doute, il pourrait les envoyer de lui-même 
sans passer par notre intercession. Mais la fidélité et l’instance de notre prière 
traduisent notre grand désir d’avoir des pasteurs ou des personnes consacrées à 
l’œuvre de Dieu. Comme dit la sagesse populaire : « on ne fait pas boire un âne qui 
n’a pas soif ». Pourquoi le Christ appellerait-il des personnes à donner leur vie pour 
des gens qui n’en auraient rien à faire ? Si nous avons soif de la grâce de Dieu, il ne 
manquera jamais d’ouvriers pour nous procurer le breuvage salvateur de la grâce. 
C’est pourquoi le monastère invisible est très important pour notre diocèse. Tant de 
personnes qui prient dans le secret et qui sont reliées par une même espérance 
portent devant Dieu le grand désir de son peuple qui attend avec confiance ceux qui 
auront le courage de répondre à l’appel du Seigneur. Merci à vous tous qui avez 
compris l’importance vitale de la prière pour les vocations. 
 
 Michel AUPETIT 
Évêque de Nanterre 
 

« Dieu appelle sans cesse des ouvriers pour sa moisson et le Christ 
nous a demandé de prier pour que l’oreille du cœur s’ouvre  à cet appel. 

Vous êtes ceux qui portent cette prière. » 
Monseigneur Michel Aupetit - Evêque de Nanterre 

 

 

Samedi 27 Janvier 2018 
Journée de récollection du Monastère Invisible à Chartres. 

De 8h à 18h30 en car 
Visite du séminaire des Barbelés et de la Cathédrale de Chartres. 

(Un bulletin d’inscription vous sera envoyé prochainement) 
 
 

Pour recevoir gratuitement le bulletin du 
Monastère Invisible, inscrivez-vous à : 

Service diocésain des vocations, Paroisse de Garches 
2 bis rue de l’église 92 380 Garches  - Tél : 01 47 41 01 61 

vocations@diocese92.fr - www.mavocation.org 
Prochain Bulletin : Janvier  2018 
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Des nouvelles des séminaristes 
 

David  ordonné diacre le 16 septembre, entre en 4ème année de second cycle à Issy-les-
Moulineaux, il est en paroisse à Chatillon. 
Louis et Elom entrent en 3ème année de second cycle à Issy-les-Moulineaux et sont 
chacun en paroisse à Asnières et La Garenne-Colombes. 
Tristan entre en 2ème année de second cycle à Issy-les-Moulineaux, et sera en paroisse à 
Issy-les-Moulineaux. 
Clément et Raoul entrent  en 1ère année de second cycle et sont chacun en paroisse à 
Garches et Bourg-la-Reine. 
Thomas et Jean Louis, entrent en 2ème  année de premier cycle à Issy-les-Moulineaux, et 
sont chacun en paroisse à Plessis-Robinson et Meudon. 
Médéric et Floran entrent  en 2ème année de premier cycle à Issy-les-Moulineaux, et sont 
tous les deux en paroisse à Vanves. 
Alexandre et Rémi entrent en 1ère année de premier cycle à Issy-les-Moulineaux et sont 
tous les deux en paroisse à Plessis-Robinson. 
Xavier entre en 1ère année de premier cycle à Issy-les-Moulineaux et est en paroisse à 
Meudon. 
Marc entre en 3ème année de théologie au séminaire Français de Rome et est en 
paroisse à Antony. 
Philippe entre en 2ème année de licence au séminaire Français de Rome et est en 
paroisse à Saint-Cloud 
En septembre, 9 jeunes entrent en année propédeutique à la Maison Madeleine Delbrel 
dont 4 pour le diocèse de Nanterre. 
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HOMELIE DE MONSEIGNEUR AUPETIT LORS DE 

L’ORDINATION SACERDOTALE DE VINCENT, 

COME, PHILIPPE ET VICTOR. 

 
Si j’en crois les textes de ce jour, l’appel de Dieu peut être extrêmement précoce : « 
j’étais encore dans le sein maternel quand le Seigneur m’a appelé » dit le prophète 
Isaïe. Ou bien encore ce que nous avons entendu chez le psalmiste : « tu m’as tissé 
dans le sein de ma mère ». Cela est vrai quand nous l’appliquons à Jean-Baptiste que 
nous fêtons aujourd’hui. L’ange qui vient annoncer sa venue à son père Zacharie 
désigne déjà sa mission de prophète du Très Haut. À la Visitation de Marie à sa 
cousine Elisabeth, c’est lui, Jean-Baptiste qui tressaille en présence du Messie. À ce 
propos il est intéressant de noter que Luc, l’évangéliste qui rapporte cet épisode, ne 
parle pas d’embryon qui se dit « phtoria » en grec. Lui qui est médecin et qui connaît 
bien les termes de l’embryologie emploie le mot « brephos » qui veut dire enfant. 
C’est le même mot qu’il emploie dans son évangile quand il cite la phrase de Jésus : 
« laissez venir à moi les petits-enfants ». À tout le moins, cela porte à la méditation. 
 
 Que Dieu appelle dès le sein de la mère pose question.  
 
Cela veut dire par exemple qu’avant même d’être conçus par nos parents, Dieu a un 
projet pour nous. Nous avons tous dès la conception une vocation. Mais quelle est 
cette vocation ? Paolo Coelho dans son célèbre livre « l’alchimiste » parlait de 
légende personnelle pour désigner la vocation individuelle. La réponse qui nous est 
donnée par le Christ est différente. Elle est à la fois personnelle et universelle. Cette 
vocation c’est la sainteté. La sainteté, c’est-à-dire l’accomplissement dans nos vies 
de l’amour de Dieu qui s’y déploie en plénitude, est la vocation universelle, 
commune à tous.  
 
Mais il y a aussi un appel spécifique comme nous l’avons entendu pour le prophète 
Isaïe : « le Seigneur m’a façonné dès le sein de ma mère pour que je sois son 
serviteur ». Il y a donc bien une vocation particulière voulue par Dieu au service de 
la vocation commune. Une vocation au service de l’amour.  
 
Mais cela pose une autre question : quelle est ma part dans ce choix ? Y a-t-il une 
place pour ma liberté si je suis obligé d’entrer dans un projet divin qui précède ma 
propre existence. Aux jeunes qui me posaient cette question je répondais que 
j’aurais pu dire non à cet appel particulier et que Dieu ne m’aurait pas puni, qu’il 

m’aurait même accompagné sur le chemin de la sainteté qui est notre vocation 
première. Ce que je sais maintenant c’est que je serais passé à côté de ma vie. Mais 
je ne le sais et ne peux le dire qu’après avoir dit oui. Sinon, je n’en aurais rien su.  
 
Aujourd’hui, quatre jeunes hommes répondent à cet appel particulier. Pourquoi ? 
Mais pour être heureux ! Pour trouver le bonheur dans ce chemin si particulier à la 
suite du Seigneur. Il est faux de croire que la vocation sacerdotale est un chemin de 
misère, de tristesse, d’abandon, de sacrifice. Comme l’annonce le Seigneur, celui 
qui renonce à tout reçoit tout au centuple dès ici-bas.  
 
Suivre le Christ en laissant tout : la réussite professionnelle, l’argent, une famille, 
une vie normale, fait croire à beaucoup que l’on renonce à vivre. Pourtant, j’en 
témoigne avec tous mes frères prêtres : ce don total est une source de joie profonde 
et en même temps mystérieuse.  
 
D’où vient cette joie ? De l’amour ! De cette réponse positive à la question de Jésus 
à Pierre juste après la résurrection : « est-ce que tu m’aimes ? Est-ce que tu m’aimes 
plus que ceux-ci ? » L’ordination, c’est-à-dire la grâce d’une configuration à la 
personne même de Jésus, est le don que le Seigneur fait pour aimer davantage, 
aimer totalement, non pour se retirer du monde mais pour le servir.  
 
Vincent, qui va porter en sa personne cet amour du Christ pour le monde, part au 
loin car il n’y a pas de frontières qui puissent arrêter cet amour. Côme, Philippe et 
Victor vont porter ce message au milieu du peuple dans lequel ils ont grandi. Ce 
peuple qu’ils ont appris à aimer au point de lui donner leur vie. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

2 

PRIERE 
Seigneur Jésus, 

Depuis les apôtres, tu choisis des serviteurs 
Qui annoncent ta Parole 

Partagent ton repas 
Et offrent ta compassion. 

Merci pour les prêtres que tu donnes à l’Église 
Pour que chacun grandisse 

Dans sa sainte vocation. 
Aide-nos communautés à proposer de devenir prêtre. 

Apprends-nous à soutenir ceux qui accueillent cet appel. 
Nous te le demandons, 

A toi qui règnes avec le Père et l’Esprit saint, 
Dieu pour les siècles des siècles  

Amen. 
 


